
REMARQUES SUR LES FORTIFICATIONS DE TROPAEUM 
TRAIANI 

ARCH MONICA MĂRGINEANU-CARSTOIU. 

Les principaux problemes lies a l'evolution des fortifications de la cite de Tropaeum Traiani, 
ont genera.lement ete decrits par Ies chercheurs qui ont effectue ces derniers temps des fouilles 
archeologiques en quelques points de l 'enceinte 1, comme la zone de la Porte Est, la zone de la 
Porte Ouest et celle de la Porte Sud. Oertes, a l'etat actuel des recherches, le caractere encore res­
treint des fouilles ne permet pas d'elucider tous Ies aspects lies a l'histoire concrete de l'evolu­
tion urbanistico-a1chitecturale de la cite dans son ensemble, ni meme, dans certains cas, d'etablir 
des relations suffisamment concluantes entre Ies etapes d'evolution de la zone interieure constmite 
de la cite, et Ies etapes correspondantes de son enceinte fortifiee. 

En partant des resultats obtenus jusqu'alors, resultats qui ont le merite de mettre en evi­
dence une grande partie des problemes essentiels lies a l'evolution de l'enceinte, nous reprendrons 
ici quelques-uns de ces problemes seulement, en Ies abordant d'un point de vue architectural, 
sans en negliger toutefois l'aspect stratigrapbique. N ous nous proposons aussi d'esquisser notre 
point de vue sur l'evolution des transformations constructives de l'enceinte, en liaison certaine a.vec 
Ies transformations de meme nature qui affectent la zone interieure de la cite. Ont ete utilisees 
pour cela Ies observations faites par nous-meme au cours de la derniere campagne de fouilles de 
Tropaeum Traiani (1980). 

Toutefois, nous tenons encore a souligner que, en raison du caractere restreint des fouilles, 
nous considerons nos observations comrne a un stade preliminaire : de nouvelles et amples recher­
ches archeologiques seront necessaires pour eclairer d'un jour nouveau Ies aspects essentiels de 
l'histoire des transforinations urbanistiques souffertes par la cite de Tropaeum Traiani. D 'un 
meme coup, nos conclusions seront susceptibles. de depasser le sta.de des hypotheses 2

• 

1 .  L'ENSEMBLE DE LA PORTE EST (fig. 1, 2, 3, 4). 

la. L'ensemble de la Porte Est tel qu'on peut le voir aujourd'hui encore se compose 
de deux tours en forme de U aux cotes allonges, emplacee.3 de part et d'autre de la porte d'acces 
de la cite. II a ete eleve comme tel a la fin du III" siecle - debut du IV" 3• 

Les murs des tours sont formes d'un nucleus d'emplecton, consistant en pierres de calcaire 
liees avec du mortier, et de parements de grands blocs de calcaire, a.ssembles en « opus qua.dra­
tum » "'. 

Oe mode de construction concerne egalement Ies murs des tours qui flanquent la Porte 
Ouest 5• Les parements sont realises de telle sorte que chacune des assises presente de nombreu:x: 
blocs de calcaire disposes de fa�on a pouvoir transpercer l'emplecton, rentrant ainsiprofondement 
dans la masse du mur. Cela assurait une liaison solide entre Ies parements et l 'emplecton, et par 
cela meme une plus grande resistance des murs. 

1 Ioana Bogdan Cătăniciu, Gheorghe Papuc, Incinta, 
dans Tropaeum Traiani, I, Bucureşti, 1 979, p. 47- 77. 

2 Les releves prescntes dans cet artlcle ont ete realises 
par l'auteur, mis a part Ic releve topographique des 
courtines et des tours de la fig. 10. 

3 Cf. Ioana Bogdan Cătăniciu, Struct11ră, datf1.re, istorie, 
dans Tropaeum Traiani, I, Bucureşti, 1 979, eh. Incinta, 
p. 55. 

t A mentionner que, dans le present ouvragc, Ies descrip­
tlons des elements de construclion ne se reterent qu'aux corn-

DACIA, "N.S„ TOME XXV, 1981 , P. 271 - 288, BUCAREST 

posantes sulvantes : celles qul n'ont pas ete l'objet de presen­
tation dans le cadre des etudes anterleures (volr note 1), 
celles qui, blen que presentees dans ces etudes, demandent 
encore, selon nous, des precislons, et, blen sO.r, Ies elements 
nouvellement apparus in situ, et qui constituent en falt l'ob­
j et principal de la presente etude. 

5 Gh. Papuc nomme Ies blocs de calcalre qul traversent 
l 'emplecton a la Porte Onest, des •traverses • (Gheorghe 
Papuc, Sectorul de Sud-Vest al z idului de incintă, dans Tro­
paeum Traiani, I, Bucureşti, 1 979, eh. I I I, p. 72). 
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Fig. 
a·. 

b. 

' ' ' ' 
, _  --� -� �  -u=- - - - -

1 .  Trop:ieu'm Traiani . Ensemble de la Porte Est 
Trace des elevatioris des murs ' appartenant a la phase 
de reeonstruetion (fin du 1ne siccle-- debut du 1ve). 
Traces - supposes communs - des murs de la tour 
T 22 de la phase de reconstruction et de ceux _ de la 
meme tour appartenant a la phase anterieure a la recons­
truction. 
Traces - supposes communs - des murs de la tour 
T 1 de fa ph ase de reconstruction et de_ ceux de · ta 
meme tour, appartenant ii la phase anterieure ii la 
reconstruction. 

Trace de l'elevation du cote ouest ele la tour T1 (res­
pectivement la paroi ouest de la chambrc intericure 
d'e la tour) dans sa phase de fonctionnement anterieure 
a la r.cconstructlon (reconstltutlon). 

o 

h3• Trace du cote ou�st de la tour T 22 (paroi ou est de la 
chambre interieure de la tour) dans sa pliase de fonc­
tionnement anterieure ii la reconstruction (reconsti­
tution). 

b4• Trace de l "e!e vation de la tour TA (reeonstil ution). 
f1• Fondations de la tour · TA 
f2• Portion des fondations du cote ouest de la tour T 1 

(correspondant a la phase de fonctionnement ante·  
rieure a la reconstruction), degagees ii la suite d'un 
sondage. 

c. Trace du conduit de la  poutre horizontale util isee pour 
la fcrmeturc de la porte. 

g. Traces de la depression corrcspondant a un montant 
vertical de la porte a guillotine. 

Vr-u Variantes pour la posltion du cOt� est de la tour T4• 
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Le passage de l'elevation proprement dite des murs de la tour aux fondations correspon­
dantes se fait par l 'intermediaire de crepides, de sute que la largeur des murs au niveau du pre­
mier degre (immediatement au-dessus des fondations) est de 3,50 m pour le cote sud de la tour 
22 - respectivement le cote nord de la tour 1 - , et d'environ 4,00 m pour le cote nord de la 
tour 22 - respectivement le cote' sud de la tour 1. E11 elevation, Ies murs presentent une largeur 
de 2, 70 m. Les dimensions de la chambre interieure de chacune de deux tours different du point 
de vue de la largeur : 5,90 m pour celle de la tour T 22, et 5,10 m pour celle de la tour T .1 .  Mais 
la longueur de l'axe median longitudinal est pratiquement le meme dans Ies deux cas : environ 
11 m. Dans Ies zones correspondant aux cotes sud des entrees des tours, l'epaisseur des murs 
faisant corps commun avec Ies courtines atteint 4,50 m dans le cas de la tour T1 et 3,50 m 
dans le cas de la tour T22• L'ouverture de l'entree de la tour T1 mesure environ 1,25 m et celle 

Fig. 2. Tropaeum Traiani. Section transversale passant 
par le cOte sud de la tour T12, avec vue (par­
tielle) de la courtine et de l'entree dans la 
tour ; 

I 
i I 
L-- 1,t,O m--ţ 

c - niveau de foulage a l ' interieur de la tour, dans 
la phase de fonctionnement correspondant a la recons­
truction (fin du 1ne siecle - debut du 1ve). 

de l 'entree T22 1,40 m. La conservation « în  situ » des marches d'acces dans Ies deux tours per­
met d'etablir avec certitude le niveau initial du sol a l 'interieur 6• Dans Ies deux tours, le niveau 
du sol de la chambre interieure correspond au niveau superieur du second degre de la crepide du 
parement interieur de chacune des deux tours (la numerotation se fait de bas en haut, a partir des 
fondations). La difference de niveau produite entre le seuil de l'entree de chacune des tours et 
le niveau du sol interieur se resout par trois marches dans le cas de la tour _T1 et quatre marches 
dans le cas de la tour T22, conservees în situ, comme nous l'avons deja mentionne plus haut. 
Pour T17 la largeur des marches est de 48 cm ; pour T22, ·elle est de 48 et 52 cm. En Tu Ies con­
tremarches font : 36 cm, 36 cm et 28 cm, en T 22 : 33 cm, 35 cm, 30 cm et 30 cm 7• 

6 Pour une autre interpretation, voir Ioana Bogdan-Cătă­
niciu, Structură . . .  , dans Tropaeum Traiani, I, Bucureşti, 
1979, eh. I I I, p. 55. 

7 Les h auteurs des contremarches sont prises a partir de 
la contremarche superieure. A souligner que dans le cas de 
Ia tour T22, le bloc de calcaire qui formait necessairement le 
premier degre n'a pas ete conserve in situ, de sorte que nous 
ne pouvons pas etablir avec certitude la largeur du degre 

18 - c. 1375 39 

suivant (voir, fig. 2). Les dimensions de celui-ci etaient s1lre­
ment proches de l'une ou l 'autre des dimensions des autres 
degres. Nous mentionnons a cette occasion qu'il ne nous 
est pas possible d'affirmer avec certitude pour le moment si 
le niveau de foulage correspondant a l 'entree dans la tour, 
represente par ce premier degre, appartient a la phase de fonc­
tionnement de la fin du I II0 sif>cle ou bien s'il represente un 
rebaussement de ce niveau, correspondant a une etape plus 
tardive. ' 
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Fig. 3. Tropaeum Traiani. Section transversale passant par :e mur ouest de Ia 
tour Tl' 
a. Traces du conduit de la poutre horizontale servant a m aintenir fermee 
la Porte Est. 
b. Fondations du c6te ouest de la tour T1 (correspondant a la phase de 
fonctionnement anterieure â la reconstruction) degagees

. 
par sondages. 

. b -=e- Jm 
Cr. Niveau du sol foule a l'exterleur de l a  tour T1 (et correspondant aussi a la 

· porte est), correspondant a l a  phase de reconstruction. Cu. Niveau du sol foule a l 'interieur de la tour T i> correspondant a la phase 
de reconstruction. 

� � ""' 
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Fig. 4. Tropaeum Traiani. A - Section a travers le fragment de 

fondations R-R1, avec vue partielle sur le c0t6 sud des fon­
dations de la tour TA (a). 

.��·� . ·:··�·��· . · · .:W!Xi( 

B - Section transversale passant a travers le cot6 sud des fon­
dations de la tour TA· 
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276 MONICA MARGINEANU-CARSTOIU 6 

1 b. La porte d'acces de la cite, comme il en resuite des donnees conservees in situ, avait 
3,90 m de largeur, et autant en profondeur 8• 

Sur la premiere dalle de calcaire du pavage correspondant a la porte, pres des rainures 
amenagees pour Ies roues des chars, on peut voir encore une depression trapezoidale destinee 
probablement a l'un des montants verticau:x: de la porte, qui etait certainement du type a guil­
lotine. 

Dans le mur correspondant au câte nord de l'entree, a ete peree un « conduit » pour le glis­
sement de la barre horizontale (en bois) qui servait a bloquer la porte de l'interieur. Ce conduit 
se trouve a environ 1, 70 m du coin interieur nord du mur de la porte et a env. 78 cm de hau­
teur par rapport au niveau du sol (seuil de la porte). En section, le conduit - de forme rectan­
gulaire - ,  mesure 24 cm x 26 cm, et sa longueur est d'environ 5 m, de sorte qu'il traverse l'em­
plecton du mur ouest de la tour T1 jusqu'a proximite du parement de la paroi sud de l'entree 
pratiquee dans cette tour (fig. 1,3). 

1 c. Les recherches effectuees dans la zone de la Porte Est ont mis a jour Ies fondations 
d'une tour interieur� (TA), de forme rcctangulaire, chronologiquement anterieure a l'ensemble 
dans Ia forme ci-dessus decrite 9• Ont ete degages le câte sud et une partie du cote ouest, jusqu'a 
la droite du pavage en dalles de calcaire de la rue decumane de la phase correspondant a la 
periode de reconstruction de Ia cite (fin du nr - debut du rve siecle) .  Ce pavage recouvre 
le lit de mortier avec lequel ont ete nivelees Ies fondations de la tour TA apres son demantelement. 

1 d. Dans une section effectuee le long de I 'axe longitudinal median de la tour T 22, Ies re­
cherches anterieures ont revele l'existence, (( . . .  a l'interieur de la tour d'une "plate-forme" large 
de 1,56 m, avec des fondations de 1,25 m ». Cette plate-forme est analysee comme suit : « En 
ce cas, nous pourrions considerer la plate-forme comme une construction anterieure a la tour 
T22 ; on ne peut emettre aucune autre supposition pour le moment, car nous n'avons pu observer 
ce que representait precisement cette plate-forme : un epaississement des fondations de la tour T22, 
ou bien un epaississement du mur de l'enceinte, dans une phase precedant la construction des tours 
en saillie » 10• · 

1 e. La transposition en plan de cette soi-disant « plate-forme » et la prise en consideration 
aussi bien du profil correspondant existant que des releves de cette tour effectues ulterieure­
ment par nous (fig. 1), nous ont permis de faire Ies observations suivantes : - la limite exteri­
eure de la plate-forme correspond au point ou la ligne exterieure de l'assise etablie sur Ies fonda­
tions du cote nord de la tour T22 forme un decrochement par rapport au reste de son flanc, de 
sorte qu'elle le depasse d'environ 30 cm vers l'interieur (fig. 1, zone BC). 

- La surface superieure de la « plate-forme » se trouve au meme niveau que la surface su­
perieure des fondations proprement dites de la tour T22 11• 

- La profondeur des fondations de la « plate forme » est pratiquement la meme que 
celle des fondations du mur sud de la tour T2212• 

1 f. N ous croyons etre autorisee a supposer que la « plate-forme » en question represente 
elle-meme, dans sa totalite, des fondations, a savoir Ies fondations du mur ouest de la tour T22, 
comme se presentait celle-ci dans une phase de construction anterieure a celle de la fin du 
Ine siecle - debut du rve. A cette epoque, la chambre interieure de la tour X22 ava.it donc 
une longueur sensiblement plus courte que celle qu'elle acquiert lors de la reconstruction de la. 
fin du nr siecle (debut du rve), a la suite de la position deplacee de son mur ouest vers l'est 
(comme l'indique la limite exterieure des fondations (« plate-forme ») dont il a ete question plus 
haut (fig. 1, cote b3). 

U ne fois formul ee cette hypothese, nous avons considere comme necessaire d' effectuer un sondage 
a l'interieur de l'autre tour de la porte (T1), car l'existence d'une tour de porte egalement avant 
la fin du III" siecle (T22, dans une forme moins allongee) implique l'existence possible aussi de 
la tour T1 a l'epoque respective, dans une forme bien sur analogue, c'est-a-dire avec un depla­
cement du mur ouest vers l'est. Le sondage que nous avons effectue le long de 1 'a:x:e longitudinal 
median de la tour T 1 a mis en evidence l'existence de fondations analogues pour la « plate-forme » 

8 Les 2,60 m qui selon Ioana Bogdan Cătăniciu represen­
teraient la largeur de l'entree Est ne representent en fait 
que la largeur de la dalie de calcaire sur laquelle apparaissent 
Ies rainures pour Ies roues de chars (Cf. I.B.C. Structurd . . .  

dans Tropaewn Traiani, I ,  p.  55). A cette occasion, nous 
revenons egalement sur la mensuration d'env. 3,20 m indi­
quee par nous_ dans cette mt;me monographie (cf. Monica 
Mărgineanu-Cârstoiu, âlexandru Barnea, Aspecte ale urba­
n ismului, dans Tropaeum Traiani, I, p. 109). II nous faut 
souligner que dans ce dernier cas, l 'erreur parvient de l'im-

possibilite d'observer (a cette epoque) la fa�on selon laquelle 
Ies fragments de blocs de calcaire qui faisalent partle des 
flancs de la porte etaient agences sur Ies fondations. 

8 Cette tour a ete mise a jour et etudiee par Ioana Bogdan­
Cătăniciu. Cf. I.B.C. Structurd„., dans Tropaeum Traian i, 
I, eh. I II). 10 Ioana Bogdan-Cătăniciu, op. cil., p. 55. 

n Ibidem, p. 57, fig. 37. 
u Ibidem, p. 55. 
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de la tour T22, larges d'environ 2,95 m (la. mensuration a ete prise a partir de la premiere assise de 
la crepide du c6te ouest de la tour). Son existence a ete verifiee aussi bien a droite de l'axe 
longitudinal que pres du mur sud de la tour, ou l'on a pu observer que Ies fondations du mur 
sud de la tour ont ete construites de fa<;on unitaire avec celles degagees par nous : elles ont 
donc ete realisees dans une meme phase de construction. Les fondations du câte ouest (f2) qui 
commencent - cela va de soi - au meme niveau que Ies fondations du mur lateral sont cons­
truites en pierres (calcaire) liees avec du mortier. Le mortier est un melange de chaux et de 
sable, et de brique et charbon pulverises (traces Iegeres) ; il est semblable au mortier qui a ete 
utilise dans Ies fondations de la tour interieure TA. N ous considerons do.ne que la tour T1 a 
subi Ies memes transformations que la tour T22• 

• 

1 g. Dans l'etat actuel des recherches, nous sommes en droit de supposer que, pour la pe­
riode qui precede le moment de construction des deux tours (T 22 et T 1) en leur forme actuelle 
(moment qui s'est revele correspondre a la fin du nr - debut du IVe siecle 1a),  l'ensemble 
<le la Porte Est comportait deux tours en forme de U, dont Ies chambres interieures presen­
taient une longueur sensiblement plus petite que celle qu'elles prendront au cours des refections de 
la fin du nr siecle - debut du rve siecle. 

A la suite des recherches effectuees sur la tour T Ai le moment relatif de sa construction a 
ete fixe au cours de la periode severienne 14 et celui de l'interruption de son fonctionnement, au 
cours de la periode de reconstruction de la citadelle (fin du nr siecle - debut' du IVe ) 15• Il 
resulte de cela que l'ensemble de la Porte Est, avant cette periode de reconstruction, se com­
posait des deux tours semi-circulaires (avec un axe longitudinal plus court, cf. plus haut) et de 
la tour interieure TA. 

1 h. Les resultats des recherches entreprises par Ioana Bogdan-Cătăniciu a la tour TA et 
dans la portion de l'enceinte correspondant a la zone d'intersection de celle-ci avec le mur sud de 
la tour T 2216 nous sont d 'un grand secours pour suivre Ies transformations constructives qui ex­
lJriment l'aspect, en plan et en elevation, de l'ensemble de la Porte. 

On a pu constater que, tandis que la ligne exterieure de la courtine conserve, dans la phase 
de construction (nr-vr siecles), le trace initial du IIIe siecle, la courtine s'est trouvee epais­
sie, a l'interieur, de 50-80 cm. Cet epaississement de la courtine correspond egalement a la zone 
commune avec le cote ouest de la tour T 22• Ainsi, au cours de la phase IVA 17, quand on renonce 
a la tour TAI le petit câte (ouest) de la tour T22 est deplace vers l'ouest, sur une portion corres­
pondant a l'epaississement. Oela necessitera le deplacement, dans la meme direction, de la paroi 
est du meme mur. Par consequent, une portion des fondations initiales du mur ouest de la tour 
perd ·son caractere fonctionnel. 

Pour la tour T 
1
, on constate le meme deplacement du mur ouest. II n'est pas exclu que la 

zone de la courtine qui lui est adjacente ait egalement subi un epaississement, comme dans le 
cas precedent. 

1 i. D a.ns la portion de la tour T 22 (phase IV A) qui se superpose partiellement a la tour TA 

abandonnee a cette epoque, on peut faire Ies observations suivantes : 
A. La ligne exterieure du parement de la tour T22 peut etre etablie en fonction des blocs 

covserves « in situ » (m':l.rque (P) sur la figure 1, 4 ). Ainsi, le mur de la tour empiete sur une por­
tion du câte sud de la tour abandonnee (TA), dans l'espace correspondant en plan a au moina 
deux des trois rangees de blocs de calcaire qui reposent sur Ies fondations de la tour TA. 

B. A l'interieur de la tour TAI on observe une portion de fondations ( � )  a environ 65 cm 
en contrebas des fondations de la tour T 22• Sur ces fondations 18 se trouvent deux rangees de 
blocs massifs de calcaire ; la limite exterieure (vers l'ouest) du second bloc (R 1) correspond a 
la. ligne du parement interieur de la tour T 22 dans cette zone (limite exterieure du bloc P) . .  On peut 
postuler que cette portion de fondations appartient en tout cas a la tour T 22 (phase IV a). Le 
bloc exterieur (R) representerait alors une portion de la crepide enterree de la tour.Bien stîr, 
on peut se demander dans ce cas si cette portion de fondations (utilisee de toute fa<;on dans 
l 'ensem ble des fondations de la tour T 22, dans la phase de refection de la fin du nr siecle - de-

1 a  Voir Ia note 3 ;  cn ce qul concerne l 'affirmation selon 
laquelle la tour T82 serait anterieure a la periode de recons­
truction, voir egalement Al. Suceveanu, Dacia, N.S.,  13, 1969, 
p. 362. H Ioana Bogdan-Cătănlciu, op. cit. 

1& Ibidem. 
11 Ibidem. 
17 Cette notation, de meme que sa relation avec Ies tours 

de la porte, correspondant a la fin du 1 1 1° - debut du IV0, 

provient des donnees stratigraphiques offertes par Ioana 
Bogdan Cătăniciu et Alexandru Bamea, cf. Stratigrafia, 
dans Tropaeum Traiani, I, eh. II. Cf. aussl Ioana Bogdan­
Cătăniciu, Structură„.  du volume cite. 

18 Nous ne connalssons pas ses caracteristiques, puisqu'elles 
n'ont pas He mentionnees dans Ies etudes anterieures. A 
I'heure actuelle, Ies fouilles ayant He refermees, nous n'avons 
plus pu observer que Ies blocs de calcaire mentionnes. 
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but du IVe), faisait initialement partie des fondations de la tour TA, respectivement de son mur 
est, dans le quel etait amenagee la porte d 'acces da.ns la. citadelle. A remarquer que, sur le c6te interne 
des fondations de la tour T Ai dans la zone d'intersection du c6te sud de la tour a.vec la portion 
de fondations dont il a ete question ici, apparaît un bloc de calcaire dispose perpendiculairement 
au bloc R ,  de meme hauteur, formant ainsi un niveau unitaire (fig. 4). 

Si la portion de fondations en question appa.rtient effectivement a.ux fondations de la. 
tour TA (remployee ensuite dans le cadre des fondations du mur ouest de la tour T22, dans la. 
phase IV.), alors la. difference de niveau entre Ies fondations proprement dites du c6te sud de 
la tour TA et la portjon de fondations ( qui conformement a cette hypothese devrait faire partie 
des fondat.ions du cpte est d.e cette tour) pourrait s 'expliquer par l'existence de deux phases dis­
tinctes de fonctionnement ( et, implicitement, de construction) de la tour TA : une pha.se initiale, 
a.nterieure a l'epoque de Septime Severe, dont les vestiges seraient donc Ies fondations sur­
montees des blocs R ,  R 11 R 2, suivie d'une phase de refection de la tour, a la suite de la.quelle s'est 
trouve rehausse le niveau des fondations jusqu'au niveau superieur des fonda.tions « a »  
(fig. 4). 

Conformement a cette eventualite, il nous serait permis d'esquisser une image de l'ensemble 
de la Porte Est pour l e  Ir siecle, a.vec une tour de porte interieure 19• Pour le moment, il nous 
es t impossible de certifier cette image. 

Il incombe aux: fouilles archeologiques qui devront necessairement etre effectuees dans cette 
zone, de mettre au jour de nouveaux elements qui, nous l 'esperons, etabliront si l'interpretation 
donnee plus haut est correcte, ou si la portion de fondations a laquelle nous nous referons est 
susceptible d'appartenir exclusivement a l'epaississement du mur de la tour T22, au moment du 
deplacement de son c6te est vers l'ouest (III8 - rve siecles). Dans ce cas, Ies fondations du c6te 
est de la tour TA devraient se trouver plus a l'est 20• 

1 j.  En ce qui concerne le mode de construction en elevation de la. tour T„u nous ne dis­
posons pour le moment d'aucun element « in situ ». On a. considere que « le mur de la tour 
est entierement construit de blocs de calcaire, donc sans nucleus d'emplecton » 21 :  ont ete in­
terpretes comme vestiges de ce mode de construction aussi bien Ies blocs de calcaire conserves 
au-dessus des fondations proprement dites, que Ies quelques empreintes dooelees dans la couche 
de mortier qui a nivele Ies fondations a.pres le demantelement de la tour (TA)· 

Meme dans le cas ou ces blocs ont fait pa.rtie d'une <( assise » provenant de la tour TM 

ils n'entrent pas dans l'elevation du mur : ils sont tout au plus compris dans la. partie enterree du 
mur. 

En conclusion, l'etat actuel des recherches concernant l'ensemble de la Porte Est permet 
de degager deux types de complexes : le premier, correspondant au moins a une pha.se de fonc­
tionnement de la cite, anterieure a la periode de reconstruction de la fin du Ille siecle et du de­
but du siecle suivant, se compose de deux tours en forme de U et d'une « tour » interieure qui 
forma.it en fait l'edifice de la porte proprement dite d'acces dans la cite. Le second complexe, 
forme exclusivement de deux tours en forme de U, est le resultat de la suppression de la 
<c tour » interieure TA et du rallongement selon l'axe longitudinal, vers l'ouest, des anciennes 
tours en forme de U, a la suite de la reconstruction de l'enceinte a la fin du Jil8 siecle - de­
but du IVe siecle). 

2. ENSEMBLE DE LA PORTE SUD (fig. 5, 10). 

Situee a la. limite sud de l'axis cardo, la. porte sud de la. cite, telle qu'elle a.pparait 
aujourd'hui in situ, a ete realisee au cours de la. phase de reconstruction (fin du III° siecle - de-

18 La poursuite des fouilles archeologlques dans le secteur 
de la Porte Est nous semble absolument necessaire, pour 
que pulssent 8tre Hablis avec exactltude, entre autres, le 
trace exact des fondations du câte Est de la tour TA.• et Ies 
relatlons exactes avec Ies fondations des autres tours, ct pour 
degager egalement le câte nord de celte m8me tour TA, avec 
toutes Ies consequences impllquees. La necesslte de nouvelles 
fouilles archeologiques s'impose d'autant plus qu'il est ne­
cessaire, selon nous, de mettre en evidence Ies elements de 
constructlon de Ia premiere phase de fonctionnement de la 
cite (avant I'attaque des Costoboques) elements au sujet des­
quels l'on ne peut formuler encore que de vagues hypotheses. 

80 L 'interH d 'un sondage cffectue selon I'axe median 
de Ia porte Est serait d'autant plus grand qu 'il pourrait eclai­
rer d'un jour nouveau le probleme de I'exlstence, de I 'cvolu-

tlon et du mode de constitutlon de ce fosse de dcfense pos­
tule par Ioana Bogdan-Cătăniclu, a la suite des fouilles qu'elle 
a entreprlses dans la courtlne proche de la tour T12• 11 Ioana Bogdan-CAtănlclu, op. cit. ,  p. 47 et note 7. A 
propos de Cl'tte note : nous conslderons que la datatlon des 
dernleres constructlons reallsees entlerement en • opus qua­
dratum • sous Septlme Severe - cf. G. Lugll, Tecnlca edill­
zla romana, Roma; 1957, p. 332 - ne peut lltre mise en liaison 
directe avec I'edificatlon de la tour TA el cela pour deux 
ralsons : la premiere est que Ies cxemples illustrant celte 
datation se rererent excluslvement a des Uevations de murs ; 
la seconde est qu'elle ne se recere pas a des murallles d'en­
celnte d'epalsseur semblable a celle de la tour TA (tour dont 
Ies fondations sont larges de 3,50 m).  
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but du IVe) 22• Elle se compose d'une tour (ou bastion) rectangulaire, de 9,15 m de long et de 
7,50 m de large, dont il reste encore Ies deux câtes perpendiculaires au mur de l'enceinte, formes 
de murs qui presentent en elevation une epaisseur d'environ 2,80 m (mur oriental) et 3,00 m (mur 
occidental).  Le bastion est emplace de fa<;on a ce que Ies murs des courtines le rencontrent dans 
la zone mediane de ses fronts est et ouest. A l 'exterieur, le decrochement par rapport aux cour­
tines est de 2,55 m pour le câte est et de 2,65 m pour le câte ouest ; a l'interieur, il est de 2,55 m 
(par rapport aux parements interieurs correspondant a ces courtines) .  La porte proprement dite 
de l'entree etait large de 2,60 m, comme cela se voit encore sur le câte sud de la tour, ou ont 
subsiste aussi bien la mac;onnerie des flancs de la porte proprement dite, que des traces indi­
quant son mode de construction. Sur Ies murs lateraux apparaissent Ies orifices du conduit 01) 
s 'engageait la poutre horizontale qui bloquait la porte (ces traces sont situees a o, 75 m de hauteur 
par rapport au niveau du sol a l 'interieur de la tour). 

On peut observer sur Ies blocs de calcaire qui formaient le dallage de la porte des depres­
sions de forme trapezoidale, probablement en liaison avec Ies montants verticaux d'une porte a 
guillotine 23 •  

J;eS traces d'un canal d'ecoulement ont ete observees sous le  dallage de la porte. On a pu 
constater l'existence d'une difference de niveau d'env iron 55 cm (en concordance avec la pente 
du terrain) entre le niveau du sol foule correspondant a la limite nord du bastion et celui du 
seuil a l'exterieur de la porte, ce qui indique l'existence de marches (probablement deux) sur le 
pa.rcours de la «galerie » interieure du bastion. 

Les parements de la tour se composent d'un appareillage de blocs rectangulaires de calcaire, 
avec dm; bossages assez ·bruts 24 ; ces parements sont semblables a ceux que l'on voit sur toute la 
longueur des courtines degagees dans la partie sud et sud-ouest de la cite et sur Ies parements des 
tours correspondant a ces courtines25• 

Les recherches anterieures 26 ont degage - partiellement -· Ies fondations d'une tour, 
abandonnee lors de la periode de reconstruction de la cite. 11 a ete etabli que Ies fondations de 
cette tour commencent au coin ouest de la porte sud et s 'etendent vers l'ouest sur une longueur 
de 7,40 m 27• 

Considerant comme significative la presence d'une tour de ce type dans la zone de la. 
Porte Sud, nous avons effectue quelques sondages, en vue de depister son câte est, et de comprendre 
par ailleurs la relation existant, du point de vue constructif, entre cette tour et le bastion de 
la Porte Sud. N ous avons pu alors constater que Ies fondations du câte est de la tour abandon­
nee presentent en plan une largeur de 4,85 m, leur limite orientale se trouvant exactement � 
droite du flanc ouest de l'ouverture de la porte d'acces proprement dite dans la cite ; pour cons­
truire le bastion de la Porte Sud, on a donc remploye une partie des fondations du câte est de la 
tour abandonnee (fig. 5, fondations « a ») .  

On a pu egalement observer comment Ies fondations de cette tour abandonnee viennent se 
rencontrer a angle droit avec Ies fondations situees sous le seuil de l'entree du bastion, faisant 
corps commun avec elles, et ayant le meme niveau superieur de construction. N ous sommes donc 
en mesure de considerer qu'il a existe, avant la construction du bastion de la Porte Sud, une phase 
dans laquelle l'ensemble de la Porte Sud etait semblable a celui de la Porte Est avant sa 
reconstruction de la fin du nr siecle. Par consequent, nous avons effectue un sondage dans la 
zone est de la Porte Sud, sondage qui a mis en evidence une portion de fondations sembla­
bles a celles du câte est rle la tour abandonnee, et situees a l'ouest de cette porte (fig. 5, fon­
dations « b »). La limite est de ces fondations est a environ 1,10 m de la premiere crepide du 
mur est du bastion de la porte, distance approximativement egale a celle qui separe la limite 
ouest des fondations du câte est de l'autre tour et la premiere crepide appartenant au mur 
ouest du bastion. Tantlis que Ies fondations de la tour ouest sont demeurees intactes jusqu'a une 

22 Pour Ic dernier corupte rendu concemant cette porte, 
voir Gheorghe Papuc, dans la rnonographie Tropaeum Tra­
ian i, I, Bucureşti, 1979, Sectorul de Sud-Vest. . „  eh. I I I, 
p. 73 - 74 .  La datation de la porte Sud peut Hrc deduite du 
contexte du chapitre cite. 

2a Voir !\Ionica ;\lărgineanu-Cârstoiu, Alexandru Barnea, 
op. cil. ,  eh. Piese de arhitectură, fig. 1 38, 9.3 . 1 .  

24 Les champs d e  bossage presentent rarement des cotes 
parfaitement paralleles aux arHes des blocs. 2° C'est ici Ie Iieu de mentlonner que Ies rnurs des tours 

de Ia zone nord el nord-ouest de la cite - ce que I'on peut 
en observer aujourd'hui - in situ - se caracterisent par le 
meme type de parernents, composes de blocs de calcaire de 
dimensions rnoyennes, bosses dans Ia maniere ici decrlte. 28 Gh. Papuc, op. cit. 

97 Gh. Papuc, op. cil . , p. 64. II est egalernent rnentionne 
quc • Ies fondations n'ont subsiste que sur 2,30 rn du cote 
onest •· bien que Ie cliche presente dans cette Hude (p. 65, 
fig. 43) semble indiquer egalement un cote est ; a ce propos, 
voir egalement Gh. Papuc, Pontica, 7, 1974, p. 332, fig. 8 - 9. 
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Fig. 5. Tropaeum Traiani. Ensemble de la Porte Sud (plan 
et vue frontale) 
a - Fragment degage des fondations du elite est 
de la tour ouest (• abandonnee •). 
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b - Fragment degage des fondations du cOte ouest 
de la tour est de la porte. 
c - Plan et elevatlon du bastion de la porte a l'epo­
que de la reconstructlon. 
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distance d'au moins 2 m par rapport au front sud du bastion de la porte 28 (on peut voir le 
lit de mortier avec lequel Ies fondations ont ete nivelees, apres la demolition de la tour), Ies fon­
dations situees a l'est (de la porte) ont ete demantelees (< en degres », comme c'est egalement 
le cas pour Ies fondations d'autres tours abandonnees, decouvertes sur le cote sud et sud-ouest 
de l'enceinte 29• Apres la demolition, Ies fondations ont ete recouvertes d'une strate d'argile jaune 
(les fondations des autres tours abandonnees ont subi probablement le meme traitement) 30• 
On peut observer ici comment cette strate d'argile suit stratigraphiquement la ligne du demante­
lement (fig. 5).  A ce stade des recherches, nous considerons qu'il est possible que cette portion de 
fondations appartienne au mur ouest d'une tour situee a l'est de la porte, symetrique de celle 
qui a ete degagee a l'ouest de l'axe median de l'ouverture de la porte. 

Sur la base de ces observations, nous pouvons supposer que l'ensemble de la Porte Sud se 
composait, dans une etape anterieure a celle representee par le bastion rectangulaire que l'on peut 
voir aujourd'hui « in situ », d'un ensemble de deux tours en forme de U, situees de part et d'autre 
de la porte d'acces. Il est tres probable que l'on penetrait dans la cite par une double porte 
integree dans une (< tour )) re.ctangulaire (semblable a la tour TA de la Porte Est), tour dont Ies 
fondations auraient ete rcmployees lors de la construction du bastion, que l'on peut voir encore 
in situ, de la Porte Sud 31 (fig. 10, detail D 2). 

Lors de la reconstruction operee a la fin du nr siecle- debut du iv• siecle, on a renonce aux 
deux tours. L'architecture de l'ensemble de la Porte Sud, comme son systeme de defense se sont 
vue simplifies par la construction du bastion rectangulaire, qui remploie une partie des fondations 
de l'cnsemble anterieur, suivant probablement le meme plan que la tour encadree precedemment 
par Ies deux to urs en forme de U. 

3. LA PETITE PORTE (fig. 6) 

A 2,25 m a  l'est de la tour T19, se trouvait une petite porte d'acces dans la cite, large d'en­
viron 1,36 m. Une section transversale effectuee dans le mur de la courtine correspondant a l'axe 
median de la porte a mis en evidence deux phases distinctes de fonctionnement de celle-ci : le 
niveau du sol foule de la premiere phase est visible sur le parement interieur de la courtine (fig. 
6, t1), et correspond au niveau superieur de la premiere crepide situee au-dessus des fondations 
(t1). On peut observer sur le meme parement comment dans une phase ulterieure, le niveau 
(de l'interieur de la citadelle) correspondant a la premiere phase de fonctionnement a ete 
rehausse par deux assises. Par la meme occasion, un canal d 'ecoulement a ete amenage selon l'axe 
median de la porte.  Les parois laterales du canal sont construites de dalles de calcaire disposees 
en degres (et placees verticalement), pour obtenir la pente necessaire ; par-dessus, viennent Ies 
dalles horizontales, dqnt la surface superieure indique le niveau du sol foule appartenant a la 
seconde phase de fonctionnement de la porte. Grâce aux traces que la bouche du canal a laissees 
dans le parement exterieur, on peut reconstituer la position relative du niveau du sol foule 
dans la zone de la porte correspondant au parement exterieur du mur de la courtine, niveau 
correspondant d'apres nous a la bouche du canal 32• 

Pour la premiere phase de fonctionnement (dont le niveau, comme nous l 'avons vu plus 
haut, apparaît clairement sur le parement interieur de la courtine), nous ne disposons plus de ves­
tiges sans equivoque sur le parement exterieur de la courtine 33• Mais ce niveau peut facilement 
etre reconstitue grâce a la presence in situ du bloc de parement dans lequel etait amenage le con­
duit destine a recevoir la poutre horizontale bloquant la porte de l'interieur 34• Nous pouvons 

18 Distance qui represente la limite en plan du sondage 
effectue par nous. Nous exprimons a celte occasion notre 
rPgret que les fouilles executees anterieurement (cf. plus 
haut) dans la zone de Ia Porte Ouest n'aient pas ete I 'objet 
de comptes rendus exhaustifs, d 'autant plus que nous n'avons 
pu effectuer, pour le moment, que des sondages tres limites. 
Cela nous incite encore une fois a considerer que Ies observa­
tions faites au cours de ces sondages (comme celles que nous 
avons pu faire il Ia tour 1 de la Porte Est) representent des 
indices possibles pour Ies futures fouilles a effectuer. 29 C'est Ie cas des fondations de tour degagees par Gh. 
Papuc, entre la tour Sud de la porte Ouest et la tour T18, 
et, probablement, des fondations de la tour decouverte entre 
Ies tours T17 et T18 (d'apres Gh. Papuc, op. cit„ p. 70, fig. 55). 

30 Nous regrettons l 'absence de donnees concluantes con-

cernant la situation stratigraphique des autres tours • aban­
donnees • .  

31 Ce probleme sera certainement en voie d'elucidation 
avec Ies nouvelles fouilles qui devront etre cntreprises au front 
nord du bastion de la porte Sud. · aa Pour une autre interpretatlon, voir Gheorghe Papuc, 
op. cit„ p. 67 : • La hauteur du seuil par rapport au niveau 
exterieur du sol fonie au 1ve siecle est de 1,50 m, ce qui im­
plique l 'utilisation, pour y acc�der, d'un escalier de bois •· 

33 Le parement exterieur est a l'heure actuelle en grande 
partie restaure. 

-

34 La Iargeur de l 'orifice est d'en viron 12,5 m, et sa 
hauteur (visible) d'environ 8 cm (le reste est bouche par 
l'un des blocs de la paroi ouest du canal d'ecoulement realise 
a une etape ulterieure. 
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Fig. 6. Tropaeum Traiani. La pelite porte (section et vue sur le parement inte­
rieur correspondant a la courtine). 
a - Trou de conduit de la poutre horizontale servant a maintenir 

fermee la porte, dans sa premiere phase de fonctionnement. 
b - Fondations 
c - Blocs restaures 
d - Bouche du canal 
t1 - niveau de foulage du seuil de la porte (a l ' interieur) dans sa 

premiere phase de fonctionnement. 
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Nt1 • - Niveau du sol foule du seuil de la porte (a l 'exterieur de la cour­

tine) correspondant a la premiere phase de fonctionnement de 
celle-ci (reconstitution). 

Neti - Niveau du sol foule a l 'exterieur de la porte dans sa premiere 
phase de fonctionnement (reconstitution). 

N IV - Niveau de foulage du seuil de la porte dans la seconde phase de 
fonctionnement. 

N IV0 - Niveau du sol foule a l 'exterieur de la porte dans sa seconde 
phasc de fonctionnement. 
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donc considerer qu'a droite de ce conduit, le niveau du seuil de la porte etait situe a 75- 80 cm 
en contrebas 35• Le nivea.u du sol foule ainsi reconstitue concorde avec la necessite de realiser, 
dans cette phase egalement, un pavage denivele (en degres) a l'interieur de la porte, car le ni­
veau de foulage a I 'interieur de la citadelle etait plus eleve qu 'a l'exterieur comme cela ressort 
du niveau correspondant a la base des fondations proprernent dites de la courtine (dans la zone 
de la porte). Par consequent, le niveau de foulage a l'exterieur de la cite, dans sa premiere phase 
de fonctionnement, correspond a la ligne superieure de la crepide, tandis qu'a la phase sui­
vante (IVe siecle) 36, il se sit"Q.era necessa.irement plus haut, corresponda.nt a la bouche du canal 
nouvellement construit. 

4. ZONE DE LA PORTE OUEST (fig. 7, 8, 9, 10, 11) 

Les recherches effectuees da.ns la zone de la Porte Ouest, bien qu'inachevees, ont le merite 
d'avoir donne une interpretation de l'acces dans la citadelle par cette porte, interpretation qui im­
plique une certaine succession de phases de construction de l'ensernble de la porte et des courtines 
a.djacentes 37• Avec la reserve que nous impose le sta.de incipient des recherches, *s observa.tions 
d'ordre architectural dont nom; disposons pour le moment nous perrnettent de supposer que 
l'ensernble de la Porte Ourn;t est a.nterieur a la. periode de reconstruction de la fin du III° siecle -
debut du IV" siecle, et, d'autre part, de considerer comme juste l'observa.tion de Pârvan selon 
laquelle il existera.it pour Ies tours de la porte un parement libre, bien a.u-dessous du nivea.u cor­
responda.nt au seuil de la porte d'acces proprernent dite de la cite. 

4 a. A la suite des dernieres recherches, on a pu constater l'existence de ce parernent pour le 
cote sud de la tour nord de la porte. Si l'on considere la cote � 0,00 comrne la cote du seuil 
de la porte (denomrne C II), on observe que ce pa.rernent atteint une cote qui depasse -2,50 m 
(cote COlTesponda.nt a la premiere crepide). 

Par rapport a une etape anterieure a la reconstruction (nivea.u que nous supposons en C) 
la cote du seuil de la porte n'a. pas souffert de tra.nsforrnations substantielles. Cela implique que 
l'a.cces dans la cite n'aura.it pu etre resolu que par l'interrnediaire d'un pont-levis, comme en a.va.it 
fait la rernarque V. Pârvan, dans le ca.s ou la porte, a cette epoque encore, etait accessible a.ux 
chars. En I'absence d'un tel pont, le probleme de l'acces dans la cite a du etre resolu par des 
rnarches destinees a cornbler la difference ca.tegorique de niveau entre le seuil de la porte et le 
niveau du sol foule correspondant a la limite ouest de la tour (nord).  Ce type de solution ne nous 
paraît cependant guere probable. A l'heure actuelle c'est l'hypothese de V. Pârvan (existence 
d'un pont-levis) qui nous semble etre la plus proche des realites exprimees par ce site archeolo­
gique, pour la periode de fonctionnernent de l'enceinte qui precede la reconstruction. Avec la phase 
de reconstruction des fortifica.tions, l'a.cces da.ns la cite a ete entierement transforme : l'espace 
libre entre Ies tours a ete comble de « pierra.ille, mortier et terre bien battue, pour l 'amenagement 
de la rue » 38 ; inevitablement, Ies rnurs des tours se sont trouves enterres jusqu'a la cote cor­
respondant au seuil de la porte. Leur parernent, enterre sur une ha.uteur de plus de 2,50 m, 
trouve a.insi une explica.tion logique. 

4 b. Le degagement des fondations d'une tour entre Ies tours T15 et T16 vient enrichir de 
fa.�on evidente le tablea.u des tra.nsformations operees da.ns la zone ouest de l'enceinte 39• 

Outre la transformation du mode d 'acces dans la citadelle par la Porte Ouest, on constate 
encore que, au moment de la reconstruction de la courtine, son trace a pu subir une legere 
deviation, comrne l'indique la position de cette tour - abandonnee lors de la reconstruction, 

:ID Pour etablir sa hauteur, nous pouvons nous orlcnter 
aussi blen d 'apres la position necessaire d 'une telle poutre 
pour pouvoir etre manreuvree ă Ia main, que d'apres Ies analo­
gics qu 'elle presen le avec celles des Portes Sud et Est. A utre 
variante possible : la distance entre l'orifice du conduit pour 
la poutre et le seuil de la porte a pu etre de 1 ,25 m, comme 
c'cst Ie cas pour la Porte Ouest. 

38 Cette phasc de Ionctionnement, avec le canal d'ecoule­
ment (d'ailleurs Ia seule ă etre mentlonnee) a ete datee par 
Gh. Papuc du 1ve slecle (op. cit., p. 67). 

37 Pour l'lnterpretatlon du mode d'acces dans la cltadelle, 
voir V. Pârvan, Tropaeum, p 168, et Gh. Papuc, op. cit., p. 73. sa Gh. Papuc, op. cit., p. 73. A ajouter, a la suite de 
Gh. Papuc que • \'. Pârvan argumentait l'existence du pont-

Icvis sur la basc de donnees d'ordrc architectural •. En vertu 
de ce meme type d'argument, nous considerons que I'lnter­
pretation donnee par I'auteur sur le sens de I'enfoulssement 
du parement acheve sur 2,10 m de profondeur, a savoir : 
Ia realisation, au moment de la construction, d'un cof­
frage pour I 'emplecton, determine par l 'emplacement sur un 
plan parfaitement horizontal de la porte aux tleux tours -
n'est pas en concordance directe avec Ia Iogique constructive. 
II nous faut toutefois mentlonner que Gh. Papuc lui-meme 
souligne que Ies recherches effectuees ă la Porte Ouest sont 
inachevees. 

39 La tour dont nous avons suppose I 'existence, en vertu 
de criteres urbanistiqucs (cf. Infra),  a ete d�gagee par Gh. 
Papuc (cf. Gh. Papuc, op. cit., p. 71). 
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Fig. 7. Tropaeum Traiani. L'ensemble de la Porte Ouest au IV0 siecle (plan). 
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Fig. 8. Tropaeum Traiani. Section â travers la forte Ouest, avec vue 
partielle sur la tour T14• 
C1 - Niveau de la premiere crepide d�gagee au cours des 

fouilles (la derniere creplde au-dessus des fondatlons). 
Cu - Nlveau de foulage du seuil de la porte correspondant 

E: 
a 
"J 

Fig. 9. Tropaeum Traiani. - Vue (elevatlon) sur l'ensemble de la Porte Ouest (a l'exterieur). 
a - Parement de la tour T14 
b - Boucbe du canal 
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â la pbase de reconstruction (fin du I I I  e slecle - debut 
du ive). 
Niveau minimum posslble du seuil de la porte dans la 
pbase de fm1ctlonnement anterieure â la reconstruc­
tlon. 

O 1 2m 

Cr - Nlveau des fondatlons sous le seuil de la porte 
d - Parement de la tour T 15 

C, C1, Cn - Voir fig. 8. 

� 

Ci 

https://biblioteca-digitala.rohttp://www.daciajournal.ro



https://biblioteca-digitala.rohttp://www.daciajournal.ro



� /  ,,,,,:' 
'( 

@ 

o 50m 

• • • • 

Fig. 10. Tropaeum Traiani - La cit6 de Tropaeum Traiani au 111e siecle 
(zone situh au sud de la Via Principalis). 
TA, A, B, C, D, E, F - Les tours abandonn6es lors de la p6riode de 
reconstructlon des fortiflcatlons de la fin du 1 1 18 siecle- d6but du 1 ve. 
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T1._21, T1, Ts - Tours remploy6es lors de la p6riode de reconstruction 
D1, D8, D8 - Positlon des tours abandonn6es par rapport a la courtine 
qui leur correspond reconstruite a la fin du 1118 siecle - d6but du IV8 
H - Trac6 de l'enceinte de la cit6 de Tropaeum Traiani, aux ne- lile sie­
cles, selon l'hypothese de · Ioana Bogdan-Cătănlciu. 
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par rapport a la courtine reconstruite (fig. 11). L'axe longitudinal de la tour (conside�e en plan) semble. avoir .ete perpendiculaire a l'ancie�e courtine (comme le montrent Ies fragments de ma.­
�onnerie - d1sposes « en degres » - du cot� commun avec la courtine), tandis que l'angle qu'il 
forme avec la courtine reconstruite est d'environ 106° 4o. 4 c. Dans la zone de .la Porte Ouest, mais cette fois-ci a l'interieur de la citadelle on re­
marq_ue un intervalle semblal;>le a celui q�i a ete observ� a proximite de la Porte Est (l�s cons­
truct1ons adossees a la mwa11le de l'encemte sont ulteneures a la fin du rve siecle) 41. 

4 d. La cour�
_
ine comprise entre la �our nord de la Porte .ouest et la tour T18, degagee 

au cours des dermeres campagnes de fouilles, presente elle auss1 une serie de transforma.tions 
constructives (ou refections ) .  

Fig. 1 1 .  Tropaeum Traiani. Posi­
tion d'un cote de la tour E (abau­
donnee lors de la reconstruction) 
par rapport a la courtine corres­
pondante, reconstrui te a la fin 
du n 1e - debut du 1ve siecle. 
Plan et section. 
a - Fragment des fondations 
d'un cote de la tour, avec Ies 
blocs qui · attestent le deman­
telement c en degres • vers la  
courtlne. 
b - courtine du 1ve siecle 
c - vallum de terre 

Dans ce qu'il subsiste des assises (cf. Gh. Papuc, Materiale şi Cercetări arheologice, p .  186, 
Oradea 1979) - il s'agit des premieres assises au-dessus des fondations - la plupart des blocs 
de calcaire utilises representent un materiei de remploi. Au moins deux d'entre eux sont des 
fragments provenant de l'entablement d'un edifice, da.table des Ir-nr siecles 42

• Nous conside­
rons donc pour le moment que la refection mise eu evidence par l'emploi dans le mur de l'enceinte 
des blocs mentionnes . ci-dessus da.te de la periode de reconstruction (ille -rve siecles) 43. 

5.  Â cette etape de notre etude, l'un des problemes principaux' qui se doit d'etre elucide 
concerne l'aspect de la fortification tropeenne avant la. Reconstruction ( qui commence a la 
fin du nr siecle ). N ous jugeons conforme aux realites presentees plus haut de considerer que Ies 
cinq tours abandonnees, degagees auparavant par Gh. Papuc, appartiennent au meme systeme 
de defense (fig. 10) que l'ensemble de la Porte Est, dans · la forme que nous proposons (pour la 

40 Nous mentionnons que le releve presente par nous a 
Ia fig. 1 1 ,  et qui ne represente qu'une portlon du plan 
de la tour, a ete effectue, pour des raisons onjectives, avant 
la fin des fouilles. II suffit toutefois pour indlquer la position 
de Ia tour par rapport a la courtine appartenant a la phase 
de reconstruction des Ilie- 1ve siecles, position qui n'a pas 
ete indiquee par Gh. Papuc (in T.T., op. cit., p. 73, fig. 62).  

41 Information donnee par Gh. Papuc. 
42 Des indices speclfiques nous sont offerts par Ies frag­

ments provenant des frises decorees de bucranes (decor par­
tiellement dechiffrable sur une partie des blocs). 

43 Pour une autre datatlon, voir Gh. Papuc, Tropaeum 
. Traiani, I, 1 978, Sectorul Poarta de Vest, dans Materiale ş i  
cercetări arheologice, Oradea, 1 979, p. 185. 
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periode anterieure a la reconstruction), celui de la Porte Sup. (de la meme periode), et de la 
Porte Ouest, et de la petite porte (dans la phase de fonctionnement qui precede l'amenage­
ment du canal d'ecoulement). En depit du fait que Ies recherches archeologiques n'ont pu en­
core progresser de fa�n substantielle dans le dechiffra.ge . du reseau urbanistique a l'interieur de 
la cite, nous pouvons faire Ies remarques suivantes : 

a) le degagement des fondations d 'une tour (abandonnee lors de la reconstruction des 
nr-rve siecles) entre Ies tours T 15 et T 16 est venu conf irmer l 'hypothese formulee par nous 
dans une etude precedente 44 :  nous suggerions alors que l'existence de l'axe de circulation 
(CDVI) oriente est-ouest (au sud de la citerne) pourrait nous conduire a depister une telle tour 
a l'e:x:tremite nord-ouest de cette voie. 

Le fonctionnement de la citerne n'ayant pas depasse le debut de IV" siecle (cf. Monica 
Mărgineanu-Cîrstoiu, « Problemes d'architecture concernant la citerne romaine . . . », Dacia, 
XXI, 1977), il en resulte que l'artere de circulation qui flanquait son front sud fonctionnait en 
tout cas a une epoque contemporaine avec !'edifice meme de la citerne, donc avant la recens­
truction de l'enceinte de la fin m• - debut IV• siecle. 

Ainsi, !'edifice de la citerne, Partere de circulation CDVI (pour le moins dans la zone 
adjacente de la citerne) et la tour depistee entre Ies tours T15 et T16 pourraient representer 
une premiere image, de detail, de la fa�n par laquelle etait assuree la liaison entre Ies forti­
fications et le reseau urbanistique de l'interieur, pour une periode de fonctionnement de la cite 
anterieure a la reconstruction entreprise sous Diocletien-Constantin. 

b) On peut egalement envisager dans un meme contexte : 
- l'artere de circulation BCV3, qui peut etre mise en liaison avec la petite porte (et bien 

s1lr la tour T19, pres de laquelle elle a ete construite), qui, selon nous, fonctionnait egalement 
avant la reconstruction 40• 

l'artere BCV2, en liaison avec la tour depistee entre Ies tours T19 et T20• 

l'a:x:is cardo, en liaison avec la. basilica forensis 48 et avec l'ensemble de la Porte Sud. 

l'axe BOV11 en liaison avec la. basilica forensis et la. tour T20• 

5 b. Dans la mesure ou Ies fortifications tropeennes, a.nterieures a la reconstruction entre­
prise s,ous Diocletien-Constantin, sous la. forme supposee dans cette etude, sont datees par nous 
en fonction de la tour T" qui fa.isait partie de l'ensemble de la Porte Est, il en resulterait que 
ce systeme a pu fonctionner a l'epoque severienne. Dans nos restitutions, qui mettent en evi­
dence un maximum d'efficience dans le fonctionnement du reseau de circulation interieure en 
liaison directe avec l'enceinte, de meme qu'une tendance tres accentuee d'adaptation du systeme 
urbanistique au terrain existant, Ies attributs fonctionnels de ce systeme sont en pleine concor­
dance avec le caractere du developpement de l'urbanisme imperial romain, qui culmine avec 
l'epoque severienne 47• 

Ainsi tentante que puisse nous paraître cette hypothese, nous considerons que la cite de 
Tropaeum Tra.ia.ni necessite encore des recherches archeologiques substantielles, qui puissent eta­
blir avec certitude Ies etapes chronologiques de l'evolution des fortifications et de l'urbanisme en 
general. L'un des problemes essentiels que Ies recherches futures vont sans aucun doute permet­
tre de resoudr� sera de reussir a faire concorder Ies observations d'ordre architectural avec Ies 
interpretations stratigra.phiques. Dans le stade actuel des recherches concernant l'enceinte, Ies 
observations que nous a.vons presentees dans ces quelques pages s'accordent difficilement - pour 
certa.ins aspects - avec l'interpretation des donnees stratigraphiques dont on dispose a l'heure 
actuelle. Ainsi, l'e:x:istence avant la fin du III" siecle d'une cite puissamment fortifiee, comme elle 
apparaît dans la description que nous avons donnee ci-dessus, est en desaccord avec le fait que, 
du point de vue stratigraphique, l'on considere que <c Ies fouilles effectuees sur Ies cotes ouest et 
sud n'ont mis en evidence que des traces d'existence databies entre la fin du m• siecle et la 
fin du VI• siecle 48• D 'autres chercheurs reduisent da.va.nta.ge encore cette ·periode, en montra.nt 
que <c Ies fouilles effectuees a. l'interieur de la cite a proximite de la mura.file "de l'enceinte, en 
1969 et en 1974, ont clairement montre que, sous le niveau du rve siecie, il n'existe pas de 

" Monica Mărglneanu-Cârstolu, Alexandru Barnea, op. 
cit., p. 124. 

'0 Pour Ies arteres de circulatlon mentionnees Ici, voir 
Monica Mărgineanu-Cârstolu, Al. Barnea, op. cit., p. 123, 
fig. 106� 

H Les recherches effectuees a la Basilica Forensls (par 
Alexandru Barnea et l'auteur de ces lignes) sont en cours. 

'7 Volr par exemple poiµ- ce probleme Jean Lassus, Adap­
tation a l' Afrique de l 'urbariisme romain, dans Le rayonnement 
des civilisalions grecque el romaine sur Ies cu/tures pfriphfri­
ques, Paris, 1965, pp. 245 - 259 ; Luigi Crema Arheologia e 
sloria dell'arte classica, dans Enciclopedia classica, XII, 1959. 

n Cf. Ioana Bogdan-Cătănlciu, op. cit., p. 59. 
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dep6ts plus anciens, mais vient immMiatement Ie lress. II  en est de meme pour la Porte Ouest, 
a l'interieur, a l'entree de la tour T15 » 49• 

II resultera.it de cela que l'enceinte tropeenne, avec ses tours « abandonnees » et ses trois 
portes, Sud, Est et Ouest sous Ies formes decrites par nous pour l'etape qui precede la recons­
truction de la fin du IIP siecle - debut du 1v e siecle, daterait de la periode de reconstruc­
tion ; cela implique que ces tours et ces portes n'ont pas fonctionne alors : elles ont ete aban­
donnees au cours des travaux au niveau des fondations 50• Il y a donc eu un changement de 
'conception dans l'Mification de l'enceinte, pratiquement dans le meme temps, que Ra construction. 
Toutefois, une telle interpretation ne peut etre argumentei:; ni par des donnees constructives ccr­
taines, ni par Ies donnees stratigraphiques 51• 

En l'etat actuel des recherches nous noui:; demandons si l'enceinte tropeenne - dani:; sa 
forme complexe, a savoir celle dans laquelle ont egaiement fonctionne, a c6te des tours recons­
truites (fin du IIP - debut du IVe sieclc) Ies tours « abandonnees », la Porte Sud, dans sa forme 
presentant des tours semi-circulaires, et la Porte Est, dans la forme decrite par nous pour la pe­
riode precMant la reconstruction - ne pourrait representer la seconde phase de fonctionnement 
de la cite, correspondant a une importante etape constructive, ulterieure a l'attaque des Costo­
boques 62• 

49 Cf. Gh. Papuc, op. cit., p. 74. A remarquer toutefois 
qu'a la page 77, dans la description du profil de la section 
C17 effectuee sur la courtine T17_19, l'auteur, se rererant au rem­
pllssage sous le nivcau de construction de l'enccinte du I\'e 
siecle (et qui recouvre Ies fondations de l'une des tours aban­
donnees), affirme entre autres que • le remplissage sous le 
nlveau de construction consiste en tcrre de d ifferentcs nuan­
ces et compositions, provenant d'endroits divers. On y a 
trouve des fragments ceramiques roma ins du ne- I ue siecle, 
et des fragments de vases getes &. Pour cela , comparer avec le 
profil publie par Gh. Papuc, in • Nouvelles donnees sur l'edi­
fication de la cite de Tropaeum Traian i, Pontica, 6,  1 973, 
p. 120, fig. 2) : ce profil soutient nos observations. 

II nous faut mentionner par a illeurs que sur le cote sud 
de l'enceinte • . . . une seule section a atteint le sol vierge, aussi 
bien a l 'interieur qu'a l 'exterieur de la muraille de la cite. 
Bien qu'on n 'alt pu tirer tout le parti des fouilles, i1 paraît 
certain en tout cas qu'il n'y a pas cu dans cette zone un habi­
tat important dans Ies 1 1c- Ilie siecles. Apres Ic debut de 
construction de l'enceinte, a suivi une phase d'interruption 
assez Jongue. Quatre niveaux ont pu etre dHermines, encadres 
chronologlquement entre la fin du IIIe siecle et la fin du 
vie (Cf. Ioana Bogdan-Cătăniciu, Alexandru Barnea, Strati­
grafia, dans Tropaeum Traiani,  I, p. 41).  

Le fait qu'il n'y ait pas eu dans cette zone d'habitat im­
portant n 'exclut toutefois pas l 'exlstence d'un habitat. Son 
caractere limite peut s'expliquer par une moindre densite 
des maisons. Si nous tenons compte de la configuration du 
terrain dans cette zone en forte pente, ce phenomene n'est 
pas a nous surprendre. D 'ailleurs la section susmentionnee 
(dans la portion ou elle atteint le sol vierge) n'aurait pu 
reveler a l 'interieur a notre avis, qu'un secteur de la ceinture 
de circulation (sans edifices) - l 'intervalle - adjacente a 
J'encelnte, zone qul a pu avoir une largeur suffisamment 
grande (conformement a cette meme configuration du terrain). 

En ce qui concerne Ies quatre niveaux mentionncs, nous 
sommes d'avis que l'on peut lire, dans le profil qu'on en a 
trace (op. cit., p. 43, fig. 20), un clnquieme niveau, a savoir 
un niveau de fonctlonnement de l'enceinte, anterieur a la 
fin du I ue siecle. Ainsi, la strate de culture N1v A (de la fin du 
I I Ie siecle) est precedee d 'une strate de gravats et de decom­
bres, de 35 - 40 cm d'epaisseur a l'interieur de l 'enceinte el 
de 55-60 cm a l'exterieur. A l'interieur, sous la strate de de­
combres, ii semble que l'on pulsse distinguer Ies contours 
d'un fosse de construction. Selon nous, ces decombres, si­
tues sous le niveau N1v A• sont a attribuer a une phase de fonc­
tionnement de l 'enceinte anterieure au niveau N1v A• c'cst-a­
dlre anterieure a la fin du 1 11e siecle. 

60 C'est avec le probleme des tours abandonnees que se 
pose le plus manifestement la difficulte d 'accorder Ies donnees 
constructives avec des donnees de nature autre. Cela est 
dft en premier lieu au fait que ces dernieres-m@mes se raccor­
dent difficllement entre elles : c'est ainsi que l'on a considere 

que Ies travaux concernant Ies tours abandonnees, el bien 
sflr Ies enceintes qui leur correspondent, ont He delaisses 
au nivcau des fondations (cf. Gh. Papuc, op. cit„ p. 74) au 
cours de la seconde moitie du I l ie siecle (cf. op. cit., p. 75), 
a la suite de quoi, donc jus'qu'a l'epoque constantinienne, on 
n'cffectue plus aucuns travaux a l'enceinte tropeenne (zone 
sud-ouest) : c'est en effct a celte epoque seulement que • l'on 
procede a un nivcllcmcnt du terrain, que l'on comble Ies fon­
dations abandonnecs ct que l'on poursuit l'edification de l'en­
ceinte • (op. cil„ p. 75). Par ailkurs on suppose que ces tours 
ont He elevees en m�me temps qu'ont ele commencees Ies for­
tifications du cote sud-ouest de la cite, cela a la fin du Ilie 
sieclc - debut du 1ve siecle (Cf. Ioana Bogdan-Cătăniciu, 
op. cil., p. 59 et 62). A mentlonner egalement que, dans l'une 
des etudes precMentes (Cf. Gh. Papuc, Pontica, 6, 1 973, 
pag. 127 ; idem, Pontica, 7,  1 974, p. 335), !'abandon des 
tours en qucstion (respectivcmcnt, des fondations) est date 
par unc monnaie de Diocletien : une tellc datation pourrait 
etre liee de fa�on coherente a l'interpretatlon que nous 
donnons a savoir : Ies tours ont fonctionne au cours du l ile 
siecle ct ont He abandonnees lors de la reconstruction de la 
fin du l i le- debut du 1ve sieclc. l\Iais le meme auteur re­
nonce a celte datation, pour des motifs que nous considerons 
commc insuffisamment explicites (cf. Gh. Papuc, op. cit., 
dans Tropaeum Traiani, p. 75). 

Dans un mcme ordre d'idee, nous soulignons que nous ne 
connaissons pas cncore Ies arguments d'ordre constructif qui 
ont incite certains auteurs (Gh. Papuc, op. cit., p. 74 - 75 ; 
Joana Bogdan-Cătăniciu, op. cit., p. 59) a considerer que ces 
tours, en fait, n'ont jamais fonctionne. 

51 Aucun profil stratigraphiquc n'a encore ete presente, 
qui puisse cxemplifier la situation de la tour abandonnee 
degagee dans Ic coin ouest de la Porte Sud (cf. Gh. Papuc, 
op. cit.) ou celle de la tour degagee entre la Porte Ouest et 
la tour T16• Pour ce qui est de la tour abandonnl!e situee entrc 
Ies tours T 17 et T16, voir plus haut la note 49. 

52 Cctte seconde phase d'existence de la cite a He etablie 
par Ioana Bogdan-Cătăniciu, op. cit„ p. 62, qui la met 
toutefois en liaison avec la seconde etape d 'existence d'une 
cite a l'aire plus restreinte (d'ou est exclue la zone sud-ouest 
mise en discussion dans celte Hude), dont la periode d'epa­
nouissement a dure jusque vers le milieu du I l ie siecle. II 
pourrait resulter de cela que la cite, sous la forme decrite 
ici par nous pour la periode antericurc a la reconstructlon 
de la fin du I ue - debut du 1ve siecle, a pu voir ses debuts 
immediatement apres le milieu du I I I" siecle. Toutefois, 
d'autres donnees (cf. note 50 par exemple) indiquent quc, 
entre le milieu du I ue siecle et l'epoquc constantinienne, la 
cite tropeenne n 'etait pas fortifiee dans la zone sud-ouest 
qui a fait l'objet de nos discussions : en effet, bien qu'ait He 
prevue la construction d'une enceinte et de tours, celles-ci 
n'ont ete construites quc jusqu'au niveau des fondations, Ies 
travaux ayant ete abandonnes, pour n'etre repris qu'au debut 
du IV" slecle, etc. 
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